
Je pars léger  
(G. Ruiz) 

 

Le vent caresse ma peau usée, 

Le jour s'efface, doux passager, 

Je n'ai pas peur, je n'ai pas froid, 

La nuit viendra, j’attends déjà. 

J'ai vécu sans dieux, sans idoles, 

Juste toujours joué mon rôle, 

Sans regrets, sans faux espoirs, 

Seulement un homme sans histoires. 

 

Je pars léger, cœur apaisé, 

Un grain de sable dans les nuées, 

Bercé au vent des souvenirs, 

Rien à pleurer, tout à chérir. 

Je pars léger, et sans bagages, 

Pas de prières, pas d’hommages, 

Une poussière dans l'infini, 

Un dernier souffle et puis l'oubli. 

 

Pas de chaînes, pas de partage, 

Rien à sauver, pas d’héritage, 

Là où je vais, il n'y a rien, 

Que le silence, et c'est bien. 

Le soleil danse sur mon visage, 

Juste un sourire sans nuage, 

Je n’ai plus peur, je suis serein, 

La route s’ouvre, c’est mon chemin. 

 

J’ai tout vécu, j’ai tout aimé, 

A chaque instant, tout apprécié, 

Tous les bons et les mauvais jours, 

Avec ton aide mon cher amour. 

Mais loin du bruit, loin des adieux, 

L’inconnu brille comme un ciel bleu, 

Et si demain n’existe pas, 

J’aurai vécu, c’est bien comme ça. 

 

Ces quelques notes improvisées, 

Sur la guitare de ma vie, 

Ces quelques notes vont m’aider, 

A m’en aller très loin d’ici. 

Dernier regard, dernier matin, 

Je vais terminer mon chemin, 

Derniers sourires, dernier baisers, 

Je m'en vais sans me retourner. 

 

Je pars léger, et sans bagages, 

Pas de prières, pas d’hommages, 

Une poussière dans l'infini, 

Un dernier souffle et puis l'oubli. 

 

*** 


